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aiioit pour fa fille, ne la put reconduire, elle pria vne
fienne parente de luy rendre cet office d'amour & de
charit^.

Noftre ieune Damoifelle ayant rumpu fes Liens, &
fes chaines; par vn defir d'eftre toute a Dieu, ne fut
pas fi tofl 61oigne'e de la maifon de fon Pere, que la
ioie s'empara de fon cosur. Vous euffies dit qtie 1'Ef-
prit de Dieu la faifoit voler, & qu'il la faifoit iouir du
triomphe apres cette noble vidtoire. A rnefme temps
qu'elle eft rendue a la maifon des Vrfulines, elle
[137] entre dans vn nouueau Combat. Elle prie,
elle coniure les Meres de la receuoir en leur Nouitiat,
pour eflre Religieufe. On luy dit qu'elle n'a pas
1'age, qu'elle n'a que treize ans ou enuiron, & qu'il
en faut quatorze, ce rebut, & fes ferueurs, la faifoient
defeicher, elle prenoit garde par ou la Superieur, &
les Religieufes deuoient paffer, elle les attendoit, &
les fupplioit les deux genoux en terre d'auoir pitie
d'elle. On luy repart, qu'elle na point de fant6, &
qu'il faut pluftoft parler de la renuoier ches Meffieurs
fes parens, que de 1'admettre au Nouitiat. La pauure
enfant foupiroit, & protefloit que le Nouitiat feroit
fa guerifon. La Mere de fainct Bernard qui 1'aymoit
vniquement, iugea qu'il luy falloit donner ce con-
tentement, auec obligation neanmoins de fortir fi
Meffieurs fes parens la vouloient retirer: elle f'acorde
a ce qu'on luy demande, pour iouir de ce qu'elle de-
mandoit, & Dieu luy fit la grace de trouuer la fante"
dans ce lieu de benediction. La crainte apres tout
qu'elle eut d'e fortir, luy fit mettre auffi-tofl des
meffagers, & des lettres en cainpagne, pour obtenir
de Monfieur fon pere, & de Madame, fa mere, [138]
la grace d'eftre Religieufe Vrfuline, fans toutefois


